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Résultats clés 

> Au cours des trois mois précédant l’enquête réalisée entre juin et 
août 2021, une forte prévalence des chocs touchant les moyens 
d’existence des ménages interrogés a été identifiée. Plus de 
la moitié des ménages signale ainsi la survenue d’un choc, cette 
proportion étant plus importante en zone rurale.  

> Une diminution du pouvoir d’achat a notamment été rapportée, 
avec un impact direct sur la consommation alimentaire et les 
stratégies d’adaptation mises en œuvre.  

> Au niveau national, la production végétale constitue la principale 
source de revenu pour environ un tiers des ménages.  

> La surface plantée a diminué pour environ un tiers des ménages 
interrogés, dont une part importante a rencontré des difficultés 
de production, alors que 61 pour cent des répondants prévoient 
une récolte inférieure à celle de l’année précédente.  

 

Recommandations opérationnelles 

> Une approche axée sur le renforcement des moyens d’existence est 
recommandée, notamment via des activités génératrices de 
revenus. Par ailleurs, un meilleur accès aux intrants afin de soutenir 
la production animale et végétale doit être privilégié.  
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Méthodologie 

Avec le soutien financier de l'Agence des États-Unis pour le développement 
international (USAID), l'Organisation des Nations unies pour l'alimentation et 
l'agriculture (FAO) dirige la mise en place d'un centre de données et d'analyse dans 
le contexte de la maladie à coronavirus 2019 (covid-19) et d'autres chocs. L'objectif 
de ce projet est d'améliorer la prise de décision pour soutenir la sécurité alimentaire et 
les moyens d’existence de tous les acteurs des principales chaînes de valeur qui 
concernent les cultures, l'élevage et la pêche dans les pays en crise alimentaire 
hautement prioritaires, en mettant l'accent sur les producteurs.  

Dans le cadre du système de surveillance, les données sont périodiquement collectées, 
principalement par le biais d'entretiens téléphoniques assistés par ordinateur. Au cœur 
du centre de données se trouve une enquête auprès des ménages qui est 
statistiquement représentative au niveau du département (avec un niveau de confiance 
de 95 pour cent et une marge d'erreur de 10 pour cent), y compris un quota 
représentatif de ménages agricoles.  

Concernant ce premier cycle en Haïti, les données ont été collectées entre le 23 juin 
et le 21 août 2021, conjointement avec le Programme alimentaire mondial (PAM). 
L’échantillon de 2 223 ménages a été sélectionné via la numérotation aléatoire 
par Geopoll, institution américaine spécialisée dans la collecte de données à 
distance (tableau 1).  

Tableau 1. Taille de l’échantillon par département 

Départements 
Nombre de 

ménages interrogés 

Artibonite 247 

Centre 142 

Grand’Anse 184 

Nippes 178 

Nord 232 

Nord-Est 110 

Nord-Ouest 169 

Ouest 517  

Sud 214 

Sud-Est 230 

Total 2 223 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation de la FAO/PAM, juillet/août 2021 
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L’estimation de la population totale réalisée en 2015 par l'Institut haïtien de statistique et 
d'informatique a permis de pondérer les données recueillies selon le poids 
démographique des départements et la proportion respective des ménages urbains et 
ruraux. 

La principale limitation de l’enquête concerne la modalité de collecte des données 
(lors d’entretiens téléphoniques), qui privilégie les ménages moins vulnérables, 
pouvant se permettre l’achat et la recharge d’un téléphone. 
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Chocs 

Au cours des trois mois précédant l’enquête, une forte prévalence des chocs touchant 
les moyens d’existence des ménages interrogés a été enregistrée. Plus de la moitié 
des ménages rapporte ainsi la survenue d’un choc, avec une proportion plus 
importante (58 pour cent) parmi la population vivant en zone rurale (figure 1). Une 
diminution du pouvoir d’achat (hausse des prix des denrées alimentaires ou perte de 
revenu) est notamment signalée, avec un impact direct sur la consommation alimentaire 
et les stratégies d’adaptation mises en œuvre.  

 

Figure 1. Proportion des ménages concernés par un choc 
au cours des trois mois précédant l’enquête 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 

 

Plus d’un quart de l’échantillon (28 pour cent) rapporte le décès ou la maladie d’un 
membre du ménage comme le principal choc subi. Comparativement aux ménages 
urbains, les ménages ruraux ont été moins touchés par la maladie/le décès, mais 
signalent plus fréquemment l’impact de la sècheresse.  
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Par ailleurs, parmi les ménages indiquant la survenue de chocs, la grande 
majorité (89 pour cent) n’a subi qu’un seul choc; plus de la moitié (55 pour cent) rapporte 
un décès ou une maladie au sein du ménage (figure 2), 18 pour cent un choc de nature 
économique et 8 pour cent la violence et les vols, notamment dans les départements de 
l’Ouest et de l’Artibonite (où les villes de Port-au-Prince et des Gonaïves sont notamment 
victimes de violences des groupes armés et de violences politiques depuis plusieurs 
années).  

 

 

Figure 2. Nature des chocs rapportés par les ménages ayant subi un unique choc 
au cours des trois mois précédant l’enquête 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Plus de la moitié des ménages déclare une perte de revenu par rapport à la même 
période de l’année précédente (pour 15 pour cent, une baisse de plus de 50 pour cent). 
Cette baisse est particulièrement sensible pour les ménages tirant leur principale source 
de revenus du travail journalier non-agricole, du petit commerce et des cultures de 
rente (figure 3). Les pêcheurs, éleveurs et travailleurs journaliers agricoles sont aussi 
concernés par une diminution de revenu, mais ils ne représentent que 4 pour cent 
de l’échantillon. Les producteurs de céréales sont 63 pour cent à rapporter une baisse de 
leurs revenus. Ceci pourrait indiquer que, dans un contexte socio-politique agité, l’activité 
économique rencontre des difficultés à retrouver le niveau observé avant la pandémie.   

Figure 3. Variation des revenus des ménages interrogés, par source principale 
(par rapport à la même période de l’année précédente) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Dans les départements du Centre et du Sud-Est, plus de 60 pour cent des ménages 
interrogés ont déclaré un revenu inférieur à celui de l’année précédente (figure 4). 

Figure 4. Baisse du revenu des ménages interrogés par département 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 

Les résultats de l’enquête suggèrent une association entre choc, diminution de revenu et 
consommation alimentaire. Si la proportion de ménages présentant une consommation 
alimentaire pauvre et limite (évaluée selon le score de consommation alimentaire) est 
importante même parmi le groupe qui n’a subi aucun choc, elle est significativement plus 
élevée chez les ménages ayant déclaré un choc (75 pour cent des ménages ayant déclaré 
un choc présentent un score de consommation acceptable, contre 81 pour cent des 
ménages n’ayant affronté aucun choc) 1. 

En outre, l’indice réduit des stratégies d’adaptation2 est plus élevé chez les ménages 
concernés par un choc, ce qui confirme une corrélation entre une consommation 
alimentaire réduite et les efforts réalisés pour la compenser: en moyenne, l’indice 
présenté par les ménages ayant subi un choc est de 21, tandis qu’il est de 15 pour les 
ménages non concernés par un choc. La survenue des chocs est ainsi associée à la perte 
de capitaux des ménages, notamment la cession de leurs biens et capitaux productifs. Si 
une proportion élevée de ménages interrogés est engagée dans des stratégies 
d’adaptation, cette part est encore plus importante chez ceux qui ont été touchés par un 
choc (figure 5). 

                                                                        
 
1 Cette association est démontrée par le test du Khi-carré de Pearson positif, avec p < 0,005. 
2 mesuré par un test de Student (p > 0,0005). 
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Figure 5. Pourcentage de ménages interrogés ayant recours à des stratégies d'adaptation 
(selon que le ménage a ou non subi un choc) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Cette association est confirmée par l’observation des groupes de consommation 
alimentaires: les ménages dont les revenus ont diminué présentent des scores de 
consommation alimentaire pauvres ou limites plus importants (figures 6 et 7). 

Figure 6. Score de consommation alimentaire (SCA) 
selon l'évolution du revenu des ménages interrogés 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 

 
 

Figure 7. Situation alimentaire des ménages interrogés, 
selon l'indice réduit de stratégie d’adaptation 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Production végétale et commercialisation des 
récoltes 

Au niveau national, la production végétale constitue la principale source de revenu pour 
environ un tiers des ménages, qu’ils soient impliqués dans la production ou la revente ou 
bien qu’ils exercent un emploi lié. Au moment de l’enquête, les récoltes de printemps, 
qui concernent notamment le maïs, étaient achevées et laissaient place aux cultures 
d’été et d’automne, dominées par les légumineuses.  

 

 

Figure 8. Calendrier agricole en Haïti 

Source: FAO - Système mondiale d’information et d’alerte rapide  
sur l’alimentation et l’agriculture (SMIAR), juin 2021 
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Si l’enquête a dénombré une grande variété de spéculations, le maïs et le haricot 
constituent la culture principale pour respectivement 24 et 20 pour cent des agriculteurs 
interrogés (figure 9).  

 

 

Figure 9. Principales cultures pratiquées par les ménages interrogés 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Pour environ les deux tiers des exploitants, la surface cultivée est restée stable ou a 
augmenté par rapport à l’année précédente (figure 10). Le tiers des agriculteurs 
rapportant une diminution déclare avoir rencontré des difficultés de production, liées 
notamment à l’accès à l’irrigation et aux intrants. Les cultivateurs de légumes et de maïs 
ont rapporté, à respectivement 42 et 45 pour cent, une diminution de la surface 
exploitée. Par ailleurs, la commercialisation a posé certains problèmes, en particulier 
pour les producteurs de légumes.  

 

 

Figure 10. Évolution des surfaces cultivées rapportée par les ménages interrogés 
(par rapport à la même période de l'année précédente) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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En revanche, les récoltes attendues étaient inférieures à celles de l’année passée pour 
une majorité de producteurs, en particulier concernant les céréales – autres que le riz – 
et le maïs (figure 11), alors que ces cultures sont celles qui présentent le moins de 
difficultés (figure 12). Par ailleurs, les producteurs de légumes et de tubercules sont ceux 
qui ont rencontré le plus de difficultés.  

 

 

Figure 11. Récoltes attendues rapportées par les cultivateurs interrogés 
(par rapport à la même période de l'année précédente) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Figure 12. Pourcentage de ménages cultivateurs ayant rapporté des difficultés de production 
(par rapport à la même période de l'année précédente) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Figure 13. Principales difficultés de production rapportées par les ménages cultivateurs 
(par rapport à la même période de l'année précédente) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Les producteurs rapportent avoir rencontré d’importantes difficultés lors de la 
commercialisation des légumes et des tubercules (figure 14).  

Figure 14. Pourcentage de ménages de cultivateurs 
ayant rapporté des difficultés de commercialisation 

(par rapport à la même période de l'année précédente) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Figure 15. Principales difficultés de commercialisation rapportées par les ménages de cultivateurs 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Selon les graphiques présentés ci-après, la sécheresse semble être associée à une 
diminution de la production agricole (figure 16.1) et à une consommation alimentaire 
pauvre (figure 16.4). Cependant, les ménages touchés par la sécheresse n’ont pas 
rencontré davantage de difficultés de commercialisation (figure 16.2), ni une diminution 
plus importante de leurs revenus (figure 16.3). Ces résultats suggèrent que des causes 
structurelles et chroniques sont à l’origine de l’insécurité alimentaire. 

 

Figure 16. Conséquences de la sécheresse sur les ménages interrogés 

16.1. Évolution de la récolte 16.2. Difficultés de commercialisation 

  
  

16.3. Diminution du revenu 16.4. Scores de consommation alimentaire 

  

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Production animale et commercialisation  

Dans le cadre de l’enquête, les éleveurs interrogés sont majoritairement issus de 
quatre départements: l’Artibonite (21 pour cent), l’Ouest (19 pour cent), 
le Sud (14 pour cent ) et le Nord (11 pour cent).  

 

 

Figure 17. Part des départements dans la population totale d’éleveurs  

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Les caprins constituent la principale espèce élevée par les ménages 
interrogés (68 pour cent des éleveurs dans le département du Nord-Ouest), suivis de 
la volaille (45 pour cent dans l’Ouest). L’élevage porcin est prédominant dans 
le Centre (30 pour cent). Les bovins arrivent en quatrième position des espèces élevées 
au niveau national, avec une dominance dans le Nord-Est (19 pour cent des 
éleveurs) (figure 18). Les éleveurs de caprins rapportent principalement des difficultés 
d’accès à l’aliment pour bétail, alors que les volailles semblent avoir davantage été 
touchées par les maladies.  

 

 

Figure 18. Répartition des éleveurs par principales espèces 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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L’élevage porcin et bovin constituent les catégories pour lesquelles le plus de difficultés 
de production ont été rapportées. Cependant, en raison de l’importance du nombre 
d’éleveurs de caprins et de volaille, les problèmes rencontrés par ces derniers pourraient 
avoir un impact plus grand sur le secteur agricole dans son ensemble, et de l’élevage en 
particulier (figure 19). 

 

Figure 19. Pourcentage d'éleveurs rapportant des difficultés de production 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Soixante-huit pour cent des éleveurs de caprins et de volaille ont vu la taille de 
leur cheptel diminuer. Les difficultés d’accès aux aliments et les maladies sont les 
entraves les plus fréquemment citées (figure 20). 

Figure 20. Principales difficultés de production rapportées par les éleveurs interrogés 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 

L’accès à l’aliment semble être un problème prédominant tant pour l’élevage de caprins 
que pour celui de volailles. Si, pour les volailles, l’achat d’aliments sur les marchés a été 
maintenu (figure 21), les éleveurs de caprins, qui ont recours aux pâturages, pourraient 
cette année souffrir des effets de la sécheresse et devoir se tourner vers l’achat 
d’aliments. 

Figure 21. Principales sources d'alimentation du bétail rapportées par les éleveurs interrogés 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021  
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L’analyse des difficultés rencontrées en fonction de l’évolution de la taille du cheptel 
rapportée montre peu de différence dans les réponses des éleveurs (figure 22). Ceci ne 
permet pas de conclure que les difficultés de production influencent la taille du cheptel, 
quand bien même le pourcentage d’éleveurs dénonçant une diminution de leur cheptel 
est supérieur de deux points lorsqu’ils ont rencontré des difficultés de production.  

 

 

Figure 22. Proportion de ménages d'éleveurs rapportant ou non des difficultés de production selon 
l'évolution de la taille de leur cheptel (augmentation ou diminution) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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En outre, on constate que les éleveurs ayant observé une diminution de la taille de leur 
cheptel ont davantage recours aux stratégies de compensation (figure 23).  

 

 

Figure 23. Stratégies d'adaptation des moyens d'existence adoptées par les éleveurs interrogés 
selon l'évolution de la taille de leur cheptel (augmentation ou diminution) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Cependant, les éleveurs ayant rapporté une diminution de la taille de leur cheptel ne sont 
pas systématiquement ceux présentant un score de consommation pauvre (figure 24). 
La relation entre ces deux variables n’est pas manifeste; il en est de même pour le lien 
entre diminution du cheptel et variation du revenu (figure 25) et adoption de stratégies 
d’adaptation (figure 26).   

Figure 24. Score de consommation alimentaire (SCA) des éleveurs interrogés 
en fonction de l'évolution de la taille de leur cheptel (augmentation ou diminution) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 

Figure 25. Évolution du revenu des éleveurs interrogés 
en fonction de la variation de la taille de leur cheptel (augmentation ou diminution) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 

4% 4%

18%
9%

79%
86%

Augmentation
du cheptel

Diminution
du cheptel

SCA pauvre SCA limite SCA acceptable

13%

45%

13%

20%

9%

22%

46%

10%

21%

2%

Revenu en
forte baisse
(plus de 50%

en moins)

Revenu
en baisse

Revenu
stable

Revenu
en hausse

Revenu en
forte hausse
(plus de 50%

en plus)

Augmentation
du cheptel

Diminution
du cheptel



 25 

Figure 26. Indice réduit des stratégies d'adaptation des éleveurs interrogés 
en fonction de l'évolution de la taille de leur cheptel (diminution ou augmentation) 

 

Source: FAO 2021; résultats de l'évaluation FAO/PAM, juillet/août 2021 
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Conclusion 

Les chocs économiques et les problèmes d’accès aux intrants agricoles et à l’alimentation 
animale semblent avoir eu un impact important sur les moyens d’existence des ménages 
interrogés. Il s’agit aussi bien de la diminution de revenu que de l’augmentation du prix 
de certains produits essentiels, alimentaires ou non alimentaires. Dans un contexte 
économique fragile, la production agricole est en outre concernée par des difficultés liées 
à la sécheresse, notamment dans les départements de l’Artibonite, du Centre et du 
Nord-Ouest.  

Recommandations 

Une approche axée sur le renforcement des moyens d’existence, notamment sur des 
activités permettant de générer des revenus, est recommandée. Par ailleurs, un meilleur 
accès aux intrants afin de soutenir la production animale et végétale doit être privilégié. 
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